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La Fresnaye, le 20 avril 2012  
 

 

OBJET : Conférence du 12 mars 2012 (Semaine de l’Environnement à Montpellier) – 

Résumé des échanges et bilans  

« Et si l’avenir du travail était dans la microéconomie ? » 
 

Ce qui suit résume une transcription, plus détaillée mais elle-même condensée, du déroulement de la conférence 

qui s’est tenue le 12 mars 2012 à Sup Agro, sur la question « Et si l’avenir du travail était dans la 

microéconomie ? ». 

Un premier moment a précisé la mobilisation des outils complexes qui conditionne l’observation de ces 

innovations, expliquant qu’elles demeurent inaperçues si on ne les applique pas. Aux sciences humaines se 

joignent des engagements syndicaux et civils, complétés par des participations à des instances écologistes et 

solidaires (commission sociale des Verts, mission au cabinet du Secrétariat d’Etat à l’Economie Solidaire, Alliance 

pour la planète). Par coopération avec la CFDT et le laboratoire ESO CNRS (Espaces et Sociétés) ont été menées 

des études qui dégagent des gisements de dynamiques, appliquées au Languedoc-Roussillon à l’occasion de cette 

conférence. 

Deuxième moment : Il s’appuie sur un plan (ci-joint) qui présente les activités classées en gisements, à savoir : les 

équidés, les sports de plein air, les animaux de compagnie en lien avec la biodiversité, l’alimentaire de proximité 

associé au tourisme, l’utilisations de matériaux agricoles pour écohabitat-artisanat textile-réemplois, les missions 

de protection civile, l’animation locale, les productions-évènements culturelles, les ouvertures solidaires à 

l’international et les réinsertions, les formations revalorisant les patrimoines. Les participants ont centré la 

discussion sur quatre questions principales : 

  Les critères utilisés pour décider des caractéristiques novatrices, solidaires, alternatives, font s’interroger sur la 

cohérence rassemblant ou divisant les acteurs : en fonction de leurs affinités ou valeurs, de leurs tailles, de leurs 

partenariats, de leur chois de communication, des difficultés spécifiques qu’ils ont à gérer. On peut ainsi être 

amené à différencier des alternatives et des « aménagements d’opportunités » plus partiels.  

  La volonté d’inventorier un maximum d’initiatives fait question, si on estime qu’il suffit de « rester entre soi », 

dans des pratiques informelles. A cette optique, celle de bon nombre de réseaux, on objectera qu’elle s’oppose à 

améliorer les développements. Montrer la diversité et la densité des richesses microéconomiques suscite des 

vocations. 

  Rappeler combien manque un Ministère voué à l’économie solidaire, fait se demander quel rôle peut jouer 

l’Etat en faveur de cette économie émergente. Cela conduit à poser des chantiers juridiques essentiels : sur la 

reconnaissance de droits pour un type d’entreprise innovante, transversale, ne concurrençant pas le lucratif ni 

l’étatisé, et exigeant de certifier autrement des productions et services non industrialisés. 

  Ainsi, à propos de divergences sur les moyens d’obtenir sa reconnaissance, c’est par la mise en lumière de son 

ampleur et de sa fertilité que la microéconomie peut conquérir la légitimité qui lui revient –étant centrée sur 

l’humain et non sur les profits privatisés. Nous appliquons cette voie à l’agriculture, avec une seconde PAC à 

initier pour accompagner la revitalisation des territoires, étendue aux coopérations européennes valorisant les 

spécialités locales, et participant par co-développement aux relances des marchés locaux entre Pays en 

Développement. Ce schéma porte un commerce équitable à opposer aux mondialisations mercantiles, ruineuses 

pour la plus grande partie des hommes et des pays. 



2 

  

 

 

Association CHEMINEMENTS 

 

 

CONTACT 

Jean-Claude DIEBOLT – Président  
Tél. : 02 43 97 80 80 - 06 75 01 01 73 – 08 79 57 93 96 

Mail : contact@cheminements-solidaires.com – Site : www.cheminements-solidaires.com  

Siège social 
« La Foucherie »  

72600 – LA FRESNAYE SUR 
CHEDOUET 

Association loi de 1901 SIRET 443 248 141 00014 Code APE : 853 K 

 

 

Le troisième moment argumente pour décider chacun à fournir des données sur les actions, de façon à établir et 

diffuser la somme de richesses relevant des innovations microéconomiques. Les hésitations apparues à propos du 

projet d’un « Livre des richesses » appellent à retirer un bilan des échanges de la soirée. Il apparaît ainsi : 

o  Que lancer un appel comme celui qui a invité 466 associations à venir témoigner, est prématuré. Est d’abord à 

faire connaître, par étapes, de quoi se compose un tissu qui échappe encore aux observations et aux médiatisations. 

Est ici à souligner que les comptages publiés par les CRES et autres observatoires sont incertaines, par leurs 

quantités anonymes, outre qu’elles retiennent les seules missions caritatives en ignorant les créations récentes 

visant à transformer l’économie en profondeur. Centrées sur l’économie sociale qui aménage le capitalisme, les 

publications délaissent l’économie solidaire alternative. Quant aux réseaux importants, leurs données ne dépassent 

pas le dixième des novations à détecter. Au total, maintenir l’état des lieux à des points de vue corporatistes, 

catégoriels, et à dimension confidentielle, sacrifie le potentiel existant. 

o  En revanche, un « Livre des richesses » est déjà à esquisser : d’une part, en contactant les réseaux les plus 

fournis en membres, et d’autre part en travaillant avec le noyau des structures qui ont signifié leur intention de 

participer à cette tâche. L’extension progressive des résultats amènera ainsi à solliciter des décideurs et relais 

manifestant leur préoccupation de recréer des emplois et des richesses solidaires par ces filières porteuses. 
 

Jean-Claude DIEBOLT, Président de CHEMINEMENTS - Chercheur associé au GREGUM – ESO LE 

MANS  (ESPACES ET SOCIÉTÉS : UMR ESO 6590 DU CNRS) 
 


